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1. Introduction : migration, genre et précarité dans 
la vieillesse

Trajectoires migratoires et professionnelles et précarisation des femmes

«Effet papiers» (Moujoud, 2018) et non-droit 



Quelles stratégies les travailleuses
domestiques migrantes âgées ou retraitées
mettent-elles en place en réponse à la
précarisation de leurs vieillesses ?



2. Sources et méthode

8 entretiens narratifs avec des travailleuses de l’économie domestique

Entre 50 et 75 ans:

- 6 ressortissantes d’Etats Tiers (maj. Amérique latine) : entre 60 et 75 
ans

1 est sans-statut légal, 4 sont titulaires de Permis B, 1 de Permis C

- 2 originaires du Sud de l’Union Européenne : 50 et 60 ans

Toutes deux titulaires de Permis C



3. Résultats 
a) La précarité des droits dans la vieillesse (AVS/AI, LPP, PC)… 

Esperanza (71 ans) : Non, je ne crois pas. Je reçois… de la retraite, comment ça s’appelle ? L’AVS, je reçois, mais
comme avant j’ai travaillé 20 heures, 50%, ils m’ont réduit à 283 chf. C’est pour ça que je continue, parce qu’avec ça,
ni pour mon assurance, pour payer l’assurance, 500 chf et quelque ? Pour l’âge c’est plus élevé ici.

[…] I : En plus vous avez travaillé là depuis 17 ans quand même, presque 18.

Esperanza : Oui mais ils ne reconnaissent pas. L’État ne me reconnait pas ça. Il reconnait seulement depuis 2017.

I : Que depuis le permis ?

Esperanza : Oui. Avant j’ai même montré que j’ai tout ça, avec Chèque Service, l’AVS. J’ai demandé à l’OCAS [Office
Cantonal des Assurances sociales] de l’aide, depuis 2009 […] pour le Chèque Service mais il ne reconnait pas.
Seulement depuis 2017, que je suis légale ici.



3. Résultats 
b) Travail rémunéré et ‘indépendance’ financière

Elisabetta, 71 ans, originaire de Bolivie, vit à Genève depuis 23 ans, sans-papiers pendant 16 ans, 
titulaire d’un permis B depuis 2018

« Elisabetta : C’est fini ça. C’est fini. Je suis partie. Je ne travaille pas plus. Maintenant je travaille : 1, 2 les anciens et
nouvelles, autres 3, 4 et un autre endroit aussi, 5. Je travaille parce que sinon je dois conserver mon permis.

I : ça fait combien de temps par semaine ?

Elisabetta : [elle calcule] 24 et c’est la limite. La limite parce que où j’habite, le studio. Je partage une chambre avec
la dame. Je paie 100-150 CHF, 200 pour ma nourriture. »



3. Résultats 
b) La sobriété du travail de consommation 

Guadalupe, 66 ans, originaire d’Equateur, vit à Fribourg depuis 26 ans, sans-papiers pendant 14 ans

régularisée depuis 2012, désormais titulaire d’un permis C

« [au sujet des prestations complémentaires] D’équilibrer, mais d’équilibrer un petit peu. Moi je suis de…

toujours mon ménage il était comment je t’ai dit, basique. Alors je sais vivre avec le peu que j’ai. Autrement

ça joue pas non plus. J’adapte mes conditions économiques à ma vie quoi parce que sinon je peux pas

autrement. C’est en gros ça. C’est comme ça que ça passe maintenant. Je le regrette pas d’avoir dit que

parce qu’il y a… qu’on peut continuer à travailler après la retraite et payer les impôts, d’un instant j’avais

pensé comme ça.



4. Premières conclusions
«S’activer» contre la précarité dans la vieillesse

Elisabetta, 71 ans, originaire de Bolivie, vit à Genève depuis 23 ans, sans-papiers pendant 16 
ans, titulaire d’un permis B depuis 2018
«Quelqu’un me dit, mais si tu es vieille, […]. Non parce que la vieillesse c’est dedans. Non, je ne 
suis pas une sportive, mais je travaille le ménage, les vitres, je marche avec l’aspirateur, je 
monte au troisième étage, deuxième étage. Je suis active.»
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